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35* LE NOUVEAU

traordinaire : exactement, c'était le sujet
du tout dernier tableau peint par Van
Gogh, la veille de sa mort. Il fallait, pour
réussir mon affaire, déployer pas mal de
diplomatie, les corbeaux étant encore plus
méfiants que les hommes et beaucoup plus
malins. Soudain, l'agitation des corbeaux
redoubla. Ils m'avaient repéré, à demi
caché derrière un tronc d'arbre. Ce fut la
débandade, mais dans une direction opposée

à celle que j'avais espérée. »

Quelques jours après son retour à

Lausanne, m'écrivant le bonheur qu'il avait
éprouvé, malgré un temps désastreux, dans
le pays aimé, E.-H. Crisinel me donnait
rendez-vous pour ses prochaines randonnées

broyardes. Nous ne pouvions alors
prévoir, ni l'un ni l'autre, que c'était une
autre randonnée que le Destin lui préparait.

Mais il est des chemins que je ne
pourrai plus suivre sans apercevoir, se
profilant sur le ciel ou à l'ombre de quelque
arbre, la silhouette de celui qui nous a

quittés, avançant à pas rapides en ses sites

préférés, qui « m'ont laissé des lueurs dont
vit mon espérance ».

— Vous n'avez pas vu dans quelle direction le « monstre » est allé
— Si, droit à l'Infirmerie, faire soigner sa gale
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Décidément la Ra-d-io, ça va moins vite que
l'hélicoptère Lou Monsu F.-L. Blanc s'en

excuse. Il n'a pas pu fixer encore l'émission
au cours de laquelle passeront les disques et
intervieivs enregistrés lors de la journée
patoisante du Comptoir.

Cette émission fera, en effet, partie d'une
nouvelle « Rubrique » dont la mise au point
n'est pas terminée, mais qui doit l'être au cours
du mois de décembre...

Donc à dans un mois des nouveles à ce sujet

A cette occasion, on nous assure à la Sallaz

que l'on putzera tout spécialement les ondes
à la sigoline

Ça gazera, pour sûr

Vaudois..[
Le filet de perche d'« Estra »

se mange

à Ouchy, chez RAPPAZ
Téléphone 3 20 M
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